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JOIE DE CROIRE,
JOIE DE VIVRE

La 4e session de 
l’Emmanuel orga-
nisée du 25 au 27 

août 2023 aura battu 
tous les records :

- 233 participants, dont 48 en-
fants et jeunes ; 100 de plus que 
l’an passé !
- 80 landais, dont trente parois-
siens de Sainte-Quitterie et Tur-
san-Sainte-Marie. 
- 123 lits offerts à ceux qui ve-
naient de loin.

L’organisation a été facilitée par 
l’expérience et la présence active 
des membres de la Communauté 
de l’Emmanuel pour l’animation 
de cet événement ainsi que la 
contribution généreuse des pa-
roissiens pour accueillir chez eux 
et rendre divers services.

Le cadre du Centre d’animation 
et de l’Orangerie, où nous avions 
les enseignements, l’école 
Jeanne-d’Arc qui a ouvert ses 
portes pour accueillir les activi-

tés des plus jeunes, sans oublier 
les succulents repas cuisinés 
par "L’Enclos du Mellet" auront 
contribué à l’ambiance joyeuse 
et fraternelle. Après des jour-
nées caniculaires, les conditions 
météorologiques ont été très 
favorables, facilitant les acti-
vités extérieures : jeux avec les 
enfants, et groupes de partage 
pour réagir après chaque ensei-
gnement.

Le nombre toujours croissant 
de participants démontre que 
ces retraites spirituelles près de 
chez soi répondent à un besoin. 
Le thème de cette année - "La 
joie et l’Esprit Saint" - entrait en 
résonnance avec celui du synode 
diocésain "Oser l’espérance dans 
nos communautés chrétiennes".

La force des enseignements et 
des témoignages a ravivé l’es-
pérance qui nous habite et a fait 
grandir notre désir d’annon-
cer l’amour de Dieu pour tout 
homme !

 Jean-Luc Moens, ancien proche 
collaborateur du pape François 
comme Modérateur général de 
Charis (le service international 
du renouveau charismatique), 
est venu tout spécialement de 
Belgique pour donner deux en-
seignements. Il nous a mieux 
fait comprendre qui est l’Esprit 
Saint et pourquoi et comment lui 
faire confiance dans la conduite 
de notre vie.

 Laurence Bohec nous a parlé 
de notre voisine gersoise Claire 
de Castelbajac, décédée à l’âge 
de 21 ans (sa cause de béatifica-
tion est ouverte au Vatican). Une 

témoin de la confiance en Dieu et 
de la joie de le connaître.

 Frère Théophane, moine-li-
braire à l’abbaye Notre Dame de 
Maylis, nous a entretenu sur "La 
joie, quête d’une vie", en s’ap-
puyant sur des auteurs qu’il af-
fectionne particulièrement.

 Nous avons également entendu 
plusieurs témoignages de per-
sonnes qui ont fait l’expérience 
d’un Dieu proche et de la joie de 
suivre le Christ : Gabriel conver-
ti récent, joyeux de servir en pa-
roisse à Aire-sur-l’Adour ; Jean, 
heureux d’annoncer la Bonne 
nouvelle du salut en Jésus-Christ 
sur le marché de Dax ; Chloé, 
jeune étudiante revenant d’une 
année d’approfondissement de 
sa foi et de formation à témoi-
gner avec Cap Missio (Montpel-
lier) ; Michel, auteur compo-
siteur de chants sur la joie et 
l’Esprit Saint ; Chantal et Jean 
racontant leur expérience de 
l’effusion de l’Esprit Saint et de 
ses fruits.

Le samedi soir, après un beau 
temps de louange, nous avons 
invoqué l’Esprit Saint par petits 
groupes ; prière qui s’est prolon-
gée par une nuit d’adoration dans 
la Cathédrale. Pendant cette 
veillée, chaque "sessionniste" a 
pu librement recevoir une effu-
sion de l’Esprit Saint dans son 
groupe de partage, contribuant 
ainsi à la dimension fraternelle 
de cette session.

La messe paroissiale dominicale 
a réuni paroissiens habituels et 
membres de la session dans une 
ambiance à la fois recueillie et 
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joyeuse. Elle s’est prolongée par 
un pot d’amitié sur l’esplanade 
de la cathédrale servi par l’équipe 
paroissiale "Église verte", nous 
souvenant que celle-ci a été 
le fruit de la première session 
"Laudato Si’" (2020). Faisons le 
pari que d’autres fruits naîtront 
cette année encore : plusieurs 
paroissiens de Sainte-Quitterie 
ont déjà annoncé leur volonté de 
lancer des soirées de prière de 
louange !

Enfin, dimanche après-midi, le 
père Jean-François Sarramagnan 
nous a indiqué, avec son brio 
habituel, comment "Dieu veut 
notre bonheur !".

Ce temps de ressourcement vécu 
entre chrétiens de sensibilités 
diverses est l’illustration de la 
démarche synodale voulue par le 
Pape et notre évêque, et de leur 
appel à ouvrir de nouveaux che-
mins, sous la conduite de l’Esprit 
Saint, pour annoncer ensemble 
le Seigneur dans un monde en 
manque de repères. Nous avons 
fait l’expérience que Dieu seul 
peut combler les désirs de notre 
cœur, et nous repartons avec un 
zèle missionnaire renouvelé par 
l’action de l’Esprit Saint en cha-
cun ! 

Bernard Malherbe

Quand les prêtres 
de la paroisse et 
la communau-

té de l’Emmanuel ont 
annoncé cette session, 
j’avoue que l’Esprit 
Saint m’a bien inspirée, 
et je ne regrette rien !

Tout était joie dans ce week-end : 
les enseignements, les partages, 
les rencontres, les louanges, les 
eucharisties, les repas. Nous 
avons fait provision de joie pour 
pouvoir ensuite la partager.

  Je désire tout d’abord m’arrê-
ter sur l’enseignement de Jean-
Luc Moens. Il se présente lui-
même comme mathématicien 
de formation, marié avec Anne, 
père de 7 enfants, 13 petits-en-
fants, membre de la communau-
té de l’Emmanuel depuis près de 
30 ans, en France et à Rome. 
Ce fut, pour moi, une rencontre 
exceptionnelle avec un homme 
simple, chaleureux, abordable, 
ouvert et à l’écoute, un homme 
empli de joie.

Il nous a invités à entrer dans 
la joie de l’Esprit Saint, cet Es-
prit qui habite en chacun de 
nous, mais qui nous demande de 
faire un pas vers Lui, de lui ou-
vrir la porte de notre cœur. J’ai 
bien compris que je dois bouger 
la première et pas l’inverse. Je 
ne peux pas être spectatrice de 
l’Esprit qui vient en moi : Dieu 
veut que j’agisse d’abord. Quel-
quefois, j’ai plutôt tendance à 
lui dire : « Esprit Saint, Esprit 
d’amour à toi maintenant de 
faire le boulot ! ».

Jean-Luc nous a expliqué (et 
même mimé) la vie avec l’Esprit 
Saint : c’est comme un saut en 
parachute ! Nous avons tous reçu 
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un parachute (l’Esprit Saint) et 
nous avons plusieurs possibili-
tés : soit le prendre et le ranger 
soigneusement dans une armoire 
(on ne sait jamais, on verra plus 
tard…) ; ou bien l’enfiler, mon-
ter dans l’avion et, face au vide, 
se poser la question évidente : le 
parachute va-t-il s’ouvrir ? Je ne 
le sais vraiment que si je saute. 
C’est cela la vie avec l’Esprit : 
faire confiance. Le parachute 
s’ouvrira… mais seulement 
après avoir sauté !

Notre Dieu nous aime, il veut 
le meilleur pour nous, mais je 
dois bouger la première et, avec 
confiance, laisser l’Esprit Saint 
piloter. « Seigneur augmente en 
moi la foi » : telle fut ma prière 
tout au long de ce week-end.

  Je voudrais aussi vous faire 
part de mon attention qui, cette 
année (l’Esprit Saint m’aurait-il 
ouvert les yeux ?), s’est plus 
spécialement portée sur les per-
sonnes qui étaient au service. Et 
comme les participants étaient 
nombreux, il a fallu beaucoup de 
volontaires…

  Si l’on avait besoin d’aide pour 
renforcer l’équipe de la vais-
selle, spontanément une dizaine 
de mains se levaient et chacun y 
allait de bon cœur. Lorsque nous 
arrivions, la table était mise, les 
repas prêts à être servis. Les pe-
tites mains avaient travaillé… 
dans la discrétion.

 Les enfants présents, nom-
breux, ont été superbement en-
cadrés et occupés pendant cette 
retraite, nous réjouissant même 
avec un petit spectacle. Ayant 
rencontré par hasard (ou est-ce 
un clin d’œil de l’Esprit ?) une 
responsable du groupe d’enfants, 
celle-ci m’a expliqué en détail le 
travail avant et pendant la re-
traite, ainsi que les activités 
proposées aux enfants : balade 
en forêt, piscine, visite d’un châ-
teau, activités manuelles, conte 
biblique, film, etc. Chapeau bas ! 
L’Esprit Saint est là, sans faire de 
bruit.

 Une personne vue au service 
des enfants la veille… je l’ai 
retrouvée le lendemain au net-
toyage des sanitaires, avec le 

même le sourire, la même gentil-
lesse, la même disponibilité.

 Et que dire de cet homme qui 
se précipitait à chaque interven-
tion d’un orateur pour mettre 
en marche son matériel vidéo, 
toujours dans le calme, même si 
ça ne fonctionnait pas toujours 
comme il l’aurait voulu.

 Je n’oublie pas, non plus, les 
divers intervenants, les anima-
teurs de la chorale, les anima-
teurs de groupe, etc. Et si j’en 
oublie, toi, Seigneur, tu te sou-
viens de tous ces serviteurs de 
l’ombre, et tu sais bien qu’ils ont 
fait cela pour ta gloire.

Merci, donc, à tous ces cœurs 
ouverts et toutes ces mains ten-
dues vers les autres. Et, enfin, 
un grand merci à vous, Ma-
rie-Élisabeth et Bernard, coordi-
nateurs infatigables de ce grand 
week-end. Merci de nous avoir 
permis de vivre cette parenthèse 
dans notre vie, ressourcement 
nécessaire pour notre foi.

Denise Tacciaria
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Qu’il est bon qu’on 
nous rappelle 
que Dieu est tout 

puissant, qu’il nous aime 
et veut notre bonheur ! 
Nous avons bien ri pen-
dant cette session, et la 
foi était joyeuse.

Dans son enseignement "Entrez 
dans la joie de l’Esprit Saint", 
Jean-Luc Moens nous a captivés 
avec ses anecdotes truculentes.

J’ai donc compris que si nous at-
tendions que l’Esprit Saint nous 
tombe sur la tête dans un feu 
d’artifice d’éclairs et de lumière, 
nous risquions d’attendre très 
longtemps. L’Esprit Saint est 
déjà en nous et nous invite à agir 
et non pas à attendre.

Comment croire qu’il est en 
nous alors que nous ne ressen-
tons rien ? Jean-Luc nous a de-
mandé de nous représenter une 
pierre qui tombe dans l’eau. Rien 
ne semble se produire de plus 
qu’une pierre qui tombe dans 
l’eau et pourtant des vaguelettes 
se forment à la surface. L’Esprit 
Saint travaille dans notre cœur. 
Il utilise nos pensées pour faire 
le bien de quelqu’un. Cette cita-
tion de saint Silouane m’a parti-
culièrement touchée : « Quand 
nous éprouvons le désir de prier 
pour une personne, cela veut 
dire que Dieu veut manifester sa 
miséricorde à cette personne ».

C’est ma 4e session, et pourtant 
les groupes de partage restent 
toujours parmi les moments les 
plus forts de la session. Parler en-
semble de Dieu et des moments 
importants de notre vie me semble 
toujours aussi extraordinaire. 
Avec grande simplicité et dignité, 
une dame nous a avoué qu’il ne 
lui restait plus que quelques se-
maines à vivre ; mais qu’elle avait 

toujours foi en Jésus : soit pour la 
guérir, soit pour l’accueillir auprès 
de lui. Même si elle ne lit jamais 
ces lignes, je la remercie encore 
de son témoignage, qui m’a ému 
jusqu’aux larmes.

La joie est donc liée à Dieu, à la 
charité, à la fraternité, au par-
tage, à l’échange, aux prières 
entre frères ; et, comme le 
Père Jean-François l’a répété à 
maintes reprises, « Il y a plus de 
joie à donner qu’à recevoir ». 
Jésus nous demande de faire 
confiance à son Père. Faisons 
tout ce que nous pouvons, et fai-
sons lui confiance pour le reste.

L’Esprit Saint a mis les bouchées 
doubles pendant ces trois jours. 
Car il fallait voir, au moment du 
départ, les gens s’échanger les 
mails, les numéros de téléphone, 
se remercier avec de grands sou-
rires pour ces jours si denses et 
si intenses passés ensemble. Il 
nous a même accordé 30 minutes 
d’accalmie afin que nous puis-
sions apprécier l’apéritif sur l’es-
planade de la cathédrale, juste 
avant une pluie diluvienne.

La joie de cette session et le par-
tage de notre foi en Dieu m’ont 
donné une belle énergie pour 
continuer à avancer. Et toi, Es-
prit Saint, maintenant que je te 
connais mieux, je vais t’ajouter 
dans mes prières.

Marie JULMANN

Ma découverte 
durant cette 
session : Dieu 

veut le bonheur de 
tous ! Tout être hu-
main cherche le bon-
heur, moi la première.

Le Père Jean-François nous l’a 
bien montré : le mot "heureux" 
se trouve 55 fois dans le Nou-
veau Testament, le mot "joie" 
140 fois, et le mot "allégresse" 
16 fois. À moi de chercher dans 
la Bible et dans ma vie, comment 
trouver le bonheur ?

Notre joie profonde, nous dit-
il, trouve sa source et ses ra-
cines dans la Trinité, qui est un 
échange d’amour entre le Père, 
le Fils et l’Esprit ; et ce flux 
d’amour descend comme une 
source jaillissante du cœur du 
Père vers le cœur de l’homme.

L’amour de Dieu est tellement 
grand qu’il veut nous entrainer dans 
ce mouvement trinitaire par Jésus.

Cela me touche beaucoup de me 
sentir aimée à ce point et de sa-
voir que le Père m’appelle à en-
trer dans sa vie divine. J’ai pris 
conscience que je dois m’ouvrir 
à lui et aux autres pour vivre ce 
grand projet d’amour et de joie 
pour trouver le vrai bonheur.

Muriel Tacciaria
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